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En 1040 la consécration de l'église abbatiale de Stavelot, magis-

tralement orchestrée par l'abbé Poppon en présence de la cour

royale, est un des événements majeurs de l'histoire de l'abbaye ar-

dennaise. « Jamais solennité ne reve� tit un tel éclat sur les bords de

l'Amblève » (1). D'autre part, deux ans après, la découverte du lieu

primitif de sépulture de S. Remacle est un moment de renouveau

du culte du saint patron fondateur.

Une Vita quasi contemporaine et une dizaine de documents di-

plomatiques nous ont permis de reconstituer le gouvernement de

Poppon à l'abbaye de Stavelot-Malmedy (1020-1048) (2). Poppon

abbé impérial mais aussi homme d'Église est un réformateur lotha-

ringien important, dans l'élan puissant donné par son maí� tre Ri-

chard de St-Vanne de Verdun. Sa réorganisation du temporel et sa

reconstruction des ba� timents ont favorisé l'essor de la vie religieuse

dans les différents monastères où il a �uvré. C'est le cas à Stavelot

et à Malmedy. De plus il apaisa les rivalités intestines séculaires

entre les deux communautés bénédictines. L'ordre régnait désor-

mais à Stavelot-Malmedy sous la crosse d'un abbé de choc. À

l'exemple de S. Remacle, Poppon fit de Stavelot le centre de son

activité et prépara sa sépulture au milieu de la crypte de la nou-

velle abbatiale qu'il avait fait construire. Au critère de centralité

du culte et du pèlerinage organisé autour des reliques de S. Rema-

cle à Stavelot, Poppon ajoute celui de sa propre sépulture appelée à
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